Voyage d’étude et développement durable

Projet présenté par l’Agenda 21 du CEC Nicolas-Bouvier et le groupe de géographie

Le principe en bref

1. Les voyages d’études doivent intégrer une réflexion sur les impacts socioculturels, économiques et environnementaux qu’ils génèrent.

2. Pour les voyages en avion, il est demandé aux organisateurs d’intégrer le coût environnemental en terme de CO2 (la somme totale des billets climatiques est versée dans des fonds de compensation de CO2 visant à économiser du CO2 dans un pays du Sud. Exemples sur www.myclimate.org ou www.co2solidaire.org).
Les objectifs en bref

1. Rechercher la cohérence entre les programmes d’étude, l’Agenda 21 de l’école et les voyages d’études et autres sorties.

2. Privilégier les déplacements en train plutôt qu’en avion.

3. Entamer une réflexion «Développement durable» avec à la clé un geste concret en vue de compenser les émissions de C02 dues aux transports aériens.

4. Valoriser l’école comme outil d’apprentissage de valeurs.

Exposé des motifs

Lors de leur scolarité, chaque élève part plusieurs fois en voyages d’étude. Ces voyages sont des moments importants tant au niveau des découvertes culturelles que dans l’apprentissage du « vivre ensemble ». Il est à notre avis essentiel que ces voyagent intègrent une réflexion sur leur impact (positif ou négatif) en termes socioculturel, économique et environnemental.

En ce qui concerne l’environnement, les compagnies « low cost » propose depuis quelques années des prix attractifs pour aller dans les principales villes européennes et du Maghreb (Berlin, Rome, Marrakech, Oslo,…Force est de constater que ces vols sont de plus en plus fréquentés par les élèves en voyages d’études ou encore pour des sorties ponctuelles (par exemple dernièrement, une classe s’est déplacée à Londres pour voir une pièce de théâtre).

A moyen terme, les déplacements aériens continueront à être de plus en plus accessibles et l’attrait pour des voyages d’études en avion d’autant plus fort.

Or le climat se réchauffe avec les conséquences que l’on connaît. Le transport aérien porte une part importante de responsabilité dans ce problème. Il faut savoir que ce mode de transport émet autant de C02 qu’un continent comme l’Afrique. Comment faire alors que les programmes d’étude en géographie laissent une large place à l’étude des climats, des ressources et des liens entre activités humaines et réchauffement climatique ?

S’il n’est pas question de remettre en cause l’idée d’un voyage ni d’interdire l’avion comme mode déplacement, il s’agit d’entamer une réflexion sur les impacts environnementaux des voyages dans le cadre scolaire (objectif pédagogique) et ainsi privilégier le train comme mode de transport. Le cas échéant, pour les déplacements en avion, on compensera les émissions de C02 émises lors des voyages d’études (objectif environnemental) à travers l’achat d’un billet climatique. 

Il nous paraît donc important dans une démarche à la fois environnementale et pédagogique que le CEC Nicolas-Bouvier fasse preuve de responsabilité envers le climat et les générations futures en signant une charte sur les voyages (voir ci-dessous).

Informations :

- Les émissions de C02 par passager pour 100 km : avion = 31 kg, voiture = 16 kg et train 5 kg.

- Le prix par personne d’un billet climatique Genève-Lisbonne aller-retour est de Fr. 33.- par personne et sert à compenser les 890 kg de CO2 émis. Pour arriver à cette compensation, il faut qu’un panneau solaire d’un projet de développement encadré par une association fonctionne durant 6 mois (+ d’info :  www.myclimate.org ou www.co2solidaire.org).

Proposition de Charte 

« Voyage dans le cadre scolaire et développement durable »

· Conscient des impacts sociaux et environnementaux qui peuvent apparaître lors de voyages d’études ;

· Conscient du rôle de l’éducation comme facteur de développement d’une société responsable et solidaire ;

· Conscient de la nécessité d’un engagement dans l’action et d’une valeur d’exemplarité ;

· Vu l’article 4 de la Loi genevoise sur l’instruction publique ;

· Vu l’article 11 de la Loi genevoise sur l’action publique en vue d'un développement durable (Agenda 21) ;

· En accord avec la déclaration environnementale du Conseil d’Etat genevois;

Le CEC Nicolas-Bouvier s’engage par l’action sur la voie du développement durable à travers la mise en œuvre d’une charte « Voyage d’étude et Développement durable ».

Cette démarche vise à :

· promouvoir les aspects culturels et sportifs des voyages d’étude ;
· intégrer une réflexion au niveau du transport et des impacts socioculturel, économique et environnemental du voyage.
· diminuer les émissions de CO2 dues aux voyages d’étude et privilégier le train comme mode de transport.
Pour chaque voyage ou sortie, il est demandé d’intégrer une réflexion sur les impacts (positifs et négatifs) en terme socioculturel, économique et environnemental (canevas-formulaire à réaliser). 

Au niveau environnemental, les émissions de CO2 dues aux déplacements aériens avion sont compensées par l’achat de billet climatique dont le montant est intégré au coût du voyage global. La compensation s’effectue par l’achat d’un billet « climatique » auprès d’ une association reconnue (par exemple, www.myclimate.org ou www.co2solidaire.org), qui se charge de calculer les quantités de CO2 émises par passager. Le montant de ce billet climatique sert ensuite à compenser les émissions de CO2, en soutenant des projets de développement utilisant des énergies renouvelables.
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